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L'humaine condition
ÉDITORIAL

Depuis le temps qu’Envol s’échine, 
en valeureux Sisyphe, à capter dans 
l’air du temps des signes encoura-
geants pour améliorer la condition 
humaine…Et que, souvent, trop 
souvent, ses rêves se heurtent 
à des fins de non-recevoir, à des 
indifférences -ce qui est le plus 
dommageable-...

La tentation est grande, alors, de suivre 
le chemin d’Eyquem de Montaigne 
-sans posséder de demeure aussi pres-
tigieuse- qui, à 38 ans avait décidé 
d'abandonner ses charges publiques 
et de se retirer dans son château 
pour écrire ses "Essais" sur lui et 
pour lui. Non pas pour en tirer une 
quelconque gloriole. Se dépeignant 
avec une volonté défaillante et un esprit 
inconstant : "mon style et mon esprit 
vont vagabondant de même". À travers 
ses propres faiblesses, il veut dépeindre 
l’homme en général... Avec sa célèbre 
formule : "Chaque homme porte la 
forme entière de l’humaine condition". 

Ce repli, cette mise entre parenthèses, il 
faut en convenir, ne sauraient être mis à 
l'ordre du jour... Même si nous sommes 
souvent traversés par un doute qui nous 
tiraille : "À quoi bon ?", nous ne devons 
jamais abandonner la conviction de 
Condorcet : "L’espèce humaine marche 
d’un pas ferme et sûr dans la route de la 
vérité, de la vertu et du bonheur". Force 
est d’observer, pour aller de l’avant, 
que des avancées ont été réalisées, à 
pas lents, le plus souvent. Malheureu-
sement.

Lorsqu’on relit "Le livre noir de l’en-
seignement public en Ardèche" que 
les organisations laïques ardéchoises 
avaient publié dans les années 70, 
et qui avait été largement relayé par 
Envol, il y est souligné, à l'époque, l’état 
extrêmement dégradé des établisse-
ments d’enseignement public (écoles 
élémentaires, collèges et lycées). Depuis 

les lois de décentralisation de 1983 et 
1986, avec le transfert par l’État des 
collèges publics au département et des 
lycées publics à la Région, des amé-
liorations très significatives ont été 
réalisées... Rénovations, constructions 
de qualité, création de plateaux sportifs 
(gymnases...). Les communes n’ont 
pas été en reste quelles que soient les 
couleurs politiques de leurs municipa-
lités. Ce n'est pas pour autant Byzance! 
Des besoins criants dénoncés dans les 
années 70 persistent voire s’exacerbent. 
Les inégalités demeurent de manière 
préoccupante.

Pour la laïcité - au cœur du livre noir - des 
évolutions positives sont à relever. Le 
triptyque républicain : Liberté, Égalité, 
Fraternité refleurit à nouveau au fronton 
des bâtiments publics. Mais le dualisme 
scolaire, si contestable, est toujours 
là, vivace, coriace et puissamment 
aidé. Au détriment de l'enseignement 
public. Avec l'apparition dans notre 
département, d'autres acteurs qui se 
positionnent dans le système éducatif 
gratifiés parfois d'yeux doux faits par 
des élus : l'école à domicile et les écoles 
privées hors contrat.

Autant d'initiatives à contre-courant 
de ce que recommandait Condorcet et 
de ce qu'Envol n'a cessé de mettre en 
lumière. À savoir, il faut mettre l'école à 
l'abri de toutes les formes de pression 
(familiale, cléricale, idéologique...) pour 
qu'elle puisse développer son projet qui 
n'est autre que l’éducation à la vérité et 
aux lumières. 

En clair, l'école doit être un lieu d'ins-
truction préservé et indépendant voué 
à l'émancipation de tous les Hommes.

Puissions-nous œuvrer pour que se 
réalise cet espoir de Condorcet :  
"Qu'importe que tout soit bien, pourvu 
que nous fassions en sorte que tout soit 
mieux qu'il n'était avant nous !".
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Avec l'an qui vient, contre la buée qui souvent floute l'horizon, n'est-il pas grand temps d'ouvrir tout grand les rideaux?
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Être médecin diplômé non européen 
en france aujourd'hui
Je m’appelle Astrid. Je suis médecin mexicaine-amé-
ricaine diplômée de médecine générale en 2013 à 
Tijuana. Après la naissance de notre premier enfant 
au Mexique en 2017, et alors que j’y exerçai comme 
médecin généraliste, nous avons pris la décision, avec 
mon époux Drômois, de venir nous installer en France, 
à Die.
En vue de faciliter mon intégration professionnelle, j’avais 
entrepris les démarches d’homologation et d’équivalence 
de mon diplôme par un pays de l’Union Européenne. En 
l’occurrence l’Espagne (équivalence obtenue début 2019).
Sachant que cette équivalence me permettait d’exercer 
sans le moindre souci en Espagne, j’étais sereine quant 
à ma capacité à pouvoir exercer dans l’hexagone… j’ai 
rapidement déchanté. 
Ni mon diplôme mexicain obtenu avec mention 
honorifique, ni mon équivalence espagnole ne me 
permettent d’exercer en France. Les options se présentant 
à moi ? 
1) Passer un concours en France avec les autres médecins 
au diplôme non européen où seuls les 100 premiers 
des 2000 prétendants sont retenus… pour refaire 3 ans 
d’internat au sein d’un CHU.
2) Passer un concours en Espagne avec l’ensemble des 
étudiants en médecine pour obtenir une place d’internat 
avec la spécialité de médecine générale. Durée de 
l’internat : 4 ans.
Autant vous dire qu’avec un enfant de quelques mois, 
une crèche saturée, aucune assistante maternelle 
de disponible et un mari absorbé par sa création 
d’entreprise, l’option 1 était un sacré challenge. Malgré 
cela et le drastique changement de vie (rythme, région…) 
qu’aurait impliqué la réussite à ce concours, je décidai de 
le tenter. Ce fut un échec.
Je ne suis pas restée inactive pour autant. J’ai décroché 
un DIU en nutrition clinique et métabolisme à l’Université 
de Versailles, j’ai suivi une formation de 3 ans de médecin 
homéopathe, je me suis engagé associativement au 
niveau local et ai pris plaisir à découvrir de nouveaux 
métiers (vendeuse dans une épicerie coopérative, 
surveillante d’internat…) toujours entourée de personnes 
incroyables. 
Mais la profession pour laquelle j’ai été formée et que 
j’aime me manque. 
Ayant eu vent de certains cas de dérogations accordées à 
des médecins étrangers, j’ai décidé de monter un dossier 
auprès de l’Ordre des Médecins de la Drôme. Soutenue 
par la municipalité de Die, la Communauté de communes 
du Diois ainsi que par plusieurs collègues généralistes je 
pensais pouvoir défendre mon cas auprès de mes pairs. 
Une fin de non-recevoir m’a été adressée, sans même 
me rencontrer, au motif qu’un diplôme reconnu par un 
autre pays européen ne signifie pas, de facto, l’autorisa-
tion d’exercer en France. Il faudra qu’un ou une inconnue 

contacte Radio France Bleu Drôme Ardèche afin de leur 
faire part de ma situation, pour que l’Ordre des Médecins, 
apeuré par la médiatisation d’une telle ineptie me reçoive.  

Cette décision est administrativement entendable et 
sans doute motivée par bien des raisons. Mais elle n’est 
de toute évidence ni dictée par le bon sens ni par la réalité 
du terrain. Car aujourd’hui la moitié des habitants de 
notre territoire n’a pas de médecin traitant.
Petite anecdote symptomatique d’un système de santé 
qui manque cruellement de jugement et de pragmatisme. 
Alors que je venais d’accoucher de notre 2ème enfant, je 
n’ai pas hésité, en mars 2020, à me rendre à l’hôpital de 
Die afin de proposer mes services dans le cadre du plan 
blanc. J’espérais pouvoir donner un coup de main en tant 
qu’infirmière ou aide-soignante… On m’a proposé de 
faire de l’administratif ou des ménages.
Aujourd’hui, et après avoir grandement bataillé auprès 
de l’Ordre des Médecins et du Centre National de Gestion 
pour obtenir des réponses claires, nous avons pris notre 
décision. Nous partons en Espagne. 
Je bachote ainsi depuis février 2022 à raison de 38h par 
semaine où je me replonge (avec plaisir) dans mes 7 
années d’études de médecine. Je passerai mon concours 
en janvier 2023 et aurai les résultats en mars. Si j’échoue, 
je pourrai tout de même exercer. Comme médecin 
généraliste. Si je réussis, je débuterai un internat de 4 
ans au terme duquel je deviendrai médecin spécialiste 
en médecine générale. Si nous souhaitons revenir, il nous 
faudra un an de plus, au mieux et au prix de nombreuses 
démarches administratives supplémentaires, pour que 
la France reconnaisse ce diplôme et m’autorise à exercer 
dans l’hexagone. Enfin…

Astrid Palacios Aguilar,
10 novembre 2022
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DES PLUMES

Extrait de l'ouvrage "Mémoire, doux et cruel miroir" de Marie-Claire Enevoldsen, L'Harmatan, 10,50€
Après avoir effectué divers travaux de recherche et d'édition pour le Bureau International du Travail (Genève), Marie-Claire 
Enevoldsen s'est consacrée à l'écriture, au journalisme, à la peinture. Elle est l'auteure de nombreuses publications 
(biographies, essais, enquêtes, conférences, analyses) dans différents domaines (littérature, homéopathie, histoire, 
religion, peinture, poésie...)

Notre mémoire
Écoute
Les rugissements du monde 
Au seuil du mot la pensée s’éclaircit 
Que deviennent nos heures 
Sans l’être souriant à contempler les étoiles ? 
Ton front se penche au chevet de ton cœur
Liés-déliés souvenirs à peine troublés 
Par le rire de l’arbre, le clin d’œil d’un nuage
Le soleil tremble sur tes épaules dénudées
Un moineau pépie dans son bosquet de fleurs 
Écoute
Cette vie frémir dans ton âme nomade 
Son chant  escorte le bal des libellules bleutées 
L’étang médite son reflet de ciel découpé
Tu rencontres celui qui retient la chute 
Sur ce quai de gare saisi de panique
La vieille dame humble à ses côtés
Dénoue son ruban  de compassion
Écoute
Ces inconnus aux regards accomplis
Ils plongent l’Âme du monde
Dans notre mémoire divine   

Poste Restante
J’ai dit au Vent
Viens te blottir entre mes bras
Oublie nos humeurs, nos rumeurs, nos tracas
Allège mon esprit de ton souffle apaisant
Raconte-moi l’histoire des cieux traversés
	 Qu’as-tu entendu de l’Invisible ?
J’ai dit au Soleil
Viens te rafraîchir contre mon cœur
Oublie les brûlures de ce monde en fureur
Dessille mes paupières de tes rayons bienveillants  
Raconte-moi l’histoire des cieux habités 
	 Qu’as-tu perçu de l’Invisible ?
J’ai dit à la Pluie
Viens te reposer au jardin de l’enfance
Oublie les plaines asséchées, les forêts dévastées
Régénère mes lèvres à tes sources de jouvence 
Raconte-moi l’histoire des cieux ensemencés
	 Qu’as-tu reçu de l’Invisible ?
Je leur ai dit
Je cherche la Clef de l’Outre-Ciel
J’attends leur réponse à mon adresse
Poste Restante 

Sentinelle vagabonde
L’astre  solaire s’incline
L’autoroute s’élance
Sursaute, explose
Déchire le ciel orangé 
Sirènes hurlantes
Corps effrayés 
Mortelle randonnée 
Le crépuscule entonne   Sa prière des morts
 L’effraie se déploie
Par-dessus les toits
Par-dessus les bois
Par-dessus l’autoroute
D’un soir soudain si calme
Vigilance du prédateur
Lenteur virevoltante
Attaque foudroyante   
Muette clameur   Vertige de l’ultime frayeur   
Les paupières se referment 
Sur le nocturne inachevé du mulot
Folâtrant dans l’herbe chaude
De son dernier dimanche
À la campagne
 Frémissement  lunaire    La nuit s’éclaire  
 L’effraie poursuit ses rondes
De sentinelle vagabonde  

Marie-Claire Enevoldsen

Marie-Claire Enevoldsen est l'auteur de la couverture de 
l'ouvrage "Oiseaux de haut vol"

Mémoire, doux et cruel miroir




